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Les Vertus chrétiennes : La Prudence.

I. - Adoration.

Adorons clans la sainte Eucharistie le Dieu souveraine.
prudent et sage qui a pu dlire dans les Livres Saints : Meuin
est consiliurn et a.quitas, inea est prudentia. Le conseil et la
justice m'appartiennent, la prudence est à moi. N'est-ce
pas lui qui a tout disposé dans la nature avec force et sua-
vité, fortiter suzvsterg1 ue disponens omnia, qui régit et gou-
verne tout avec poids et mesure, dont l'oil profond et pré-
voyant veille sur les moindres de ses créatures ?

Ecoutons-le nous demander dans ce Sacrement d'appro-
cher de son infinie Sagesse en étant prudents comme des
serpents sans cesser d'être simples comme des colombes :
Estote prudentes sicut serpentes et siniplices sicut colomb<r.
Par ces paroles, notre di% in Sauveur nous demande trois
choses principales que renferme la prudence :

i. Discerner les vrais biens. Nombreux sont les nuages
que le démon et le monde font briller à nos yeux et combien
d'âmes illusionnées suivent le chemin trompeur où ils atti-
rent ! mais l'âme prudente découvrant ces mensonges par
une sérieuse réflexion s'écrie : "Vanité des vanités, tout
n'est aue vanité, hormis craindre Dieu et le servir."

2. Choisir les vrais moyens de salut. Ils varient en effet
selon nos besoins, notre état, notre condition. À certains
moments décisifs de notre existence, combien de prudence
ne faut-il pas pour discerner à travers le voile de l'avenir
la voie du bien de la voie de perdition ?

3. Éviter les occasions du péché. La vie a été comparée
à un océan terrible et dangereux, non-seulement à cause
des flots menaçants des passions qui nous emportent, mais
surtout à cause des récifs cachés sur lesquels ils nous em-
portent et nous brisent. La prudence évite les endroits pé-
rilleux, le danger et les occasions de péché.

O Jésus, je vous adore comme la Sainteté même, qui bien
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